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Le site est certainement
unique en son genre. Une
étroite portion de terre qui
séduit par la richesse de sa
faune et de sa flore, au mi-
lieu de la Banio et de
l'océan Atlantique. Voyage.

C'EST assurément l'un desplus magnifiques sites tou-ristiques du Gabon: le parcnational marin deMayumba, dans la provincede la Nyanga, au sud dupays. Vous y êtes conviésdès ce week-end. S'y ren-dre est surtout une affairede route et ses décou-vertes. Au départ de la ca-pitale gabonaise, quelquesagences de transport des-servant la cinquième pro-vince du Gabon feront lereste.Le parcours peut paraîtrelong, surtout lorsque l'ons'y rend pour la premièrefois. Mais le voyage dure enréalité moins de huitheures, en embarquant àLibreville. La route est enbon état, à l'exception desaxes Essassa-Ntoum-Kou-gouleu, Andeme-pontAgoula et Pegnoundou-Tchibanga.Aux portes du chef-lieu dudépartement de la Basse-Banio, le visiteur est ac-cueilli par la lagune Banio,qu'il traversera sans pro-blème, grâce au pont-railque les plus hautes autori-tés viennent d'y faireconstruire. Sa visite peutd'ailleurs ainsi commencer.La lagune Banio, parallèle-ment à l'océan Atlantiquedont elle est séparée parun étroit cordon sablon-neux, s'étend presquejusqu'au Congo. Le touristea la possibilité de la navi-guer au moyen d'une pi-rogue louée sur place. Ilpeut alors voir défiler sesrives frangées de man-groves aux pieds des-quelles s'épanouissent desamaryllis blanches, desplantes à bulbes très ap-préciées par les botanistes.
ILOTS. Ces plantes, mêlées

aux faux nénuphars à cer-tains endroits, forment untapis sur lequel s'aventu-rent le jacana, ce petit oi-seau marron aux longuespattes bleues comme sonbec et à la gorge blanche.Le visiteur a également leplaisir de contempler deshérons pourprés, des anse-relles naines et, le soir, lescalaos à casque noir au vollourd. Pour couronner le tout,l'élargissement de la la-gune qui se ponctue d'îlots,avant de devenir la "merTiya", s'offre à sa vue.Au nombre de ses af-fluents, de nombreuses ri-vières comme la Dunvu, laZibi et la Tchikunga. Il estconseiller de les remonterpour y croiser le lamantinet le crocodile du Nil, et dé-couvrir l'univers fantas-tique des mangrovesanciennes, dans des che-naux de plus en plus étroitset mystérieux, la voûte desfeuillages se refermantprogressivement autour devous. Dans tous les cas, les eauxgris-perle de ces rivièressont autant de miroirsmettant en relief troncs etracines à la géométrie im-prévisible et tortueuse, for-mant un enchevêtrementcomplexe.Au sortir de la Banio et descours d'eau qui l'alimen-tent, un tour dans la partiemarine du parc national de
Mayumba vaut la peined'être effectué. C'est ellequi a donné l'appellation
"Mayes-sur-mer" à la loca-lité. Ici, la profondeur nedépasse pas les cinquante

mètres et les fonds sont sa-bleux avec quelques affleu-rements de roches defaible importance, visiblessur la côte. Le lieu est toutindiqué pour l'observation
des baleines à bosse.Le conservateur du parc,Éric Augowet, assurequ'environ 10% de la po-pulation mondiale decette espèce vient s'y re-

produire. La rencontredes dauphins et de re-quins est l'une des sur-prises que peut offrir unesortie en mer.
VÉGÉTATION PION-
NIÈRE. C'est donc uneautre raison, en plusd'avoir la possibilité d'ob-server les tortues luth surles plages, d'aller se res-sourcer dans le chef-lieude la Basse-Banio et d'ad-mirer les tortues olivâtres,les vertes et les imbri-quées.Mais il n'y a pas que la la-gune et l'océan Atlantiquequi composent le parc na-tional de Mayumba.L'étroite partie terrestreabrite une faune et uneflore assez riche et fasci-nante. Éléphants, bufflesde forêts, gorilles et chim-panzés sont, entre autres,les mammifères du cru. Lesitatunga, le céphalopheet le mandrill aussi.Mayumba et ses environscomptent enfin unegrande variété de vola-tiles. Les chercheurs y au-raient identifié près de200 espèces. Tout au longde la côte, le paysage estfait d'une succession deformations comprenant lavégétation pionnière desplages, les prairies litto-rales à graminées et cypé-racées, les fourréslittoraux... En somme, éva-sion garantie pour ceuxqui sont tentés.

Entre la lagune et la mer, fascination garantie
Sortir/ Parc national de Mayumba

Guy-Romuald MABICKA
Libreville/Gabon

Une baleine à bosse lors de l'immigration de cette espèce au large
de Mayumba.
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La ville de Mayumba à vol d'oiseau.
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Le touriste n'a aucun souci à se faire pour son hébergement.
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Les plages de Mayumba: une vraie merveille.
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Une tortue luth regagnant la mer après la ponte.
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